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ANNONCES A FAIRE EN CHAIRE
Dimanche, le 1 juillet

Dédicace et premier vendredi du mois.

ORDO DES FIDÈLES
Dimanche, le 1 juillet

Messe basse du Préciiux-Sano double de 2« cl. ; mém. de l’Oct. de 8. 
J.-B. et du 4e dim. ; prèf. de la Croix ; dernier Ev. du dim.

Solennité dta SS. apôtree PIERRE et PAUL
Messe principale comme le 29 juin, le cl. prit'il. ; mém. du Précieux- 

Sang, de l'Oct. de 8. Jean-Baptiste et du IV dim. ; préf. des apôtres; 
dernier Ev, du dim. — lies vêpres (ant. Juravil) mém. lo de la Visitation, 
lo du Précieux-Sang, 3o de 8. Jean-Baptiste (non du dim.)

SOLENNITES DE TITULAIRES
Dimanche, le 8 juillet

Les titulaires (autres que la Sainte-Trinité, le Saint Sacrement, Sainl- 
Uen-lbiptiste, SS. Pierre et Paul) qui, cette année, tombent entre le 3 juin 
«le 15 juillet, n'ent leur solennité que le 16 juillet (avec renvoi de celle 
du 8. C. de Jésus au 22) ; ceux qui tombent le jour de la Pentecôte, de la 
Sainte-Trinité, le 24 juin ou le 8 juillet, n’ont pas de solennité ; leur oflice

| wul est remis.
•Mtr de l’anniversaire de la Dédicace. On ne peut faire en ce jour

gwun- autre solennité. J. 8.
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COMMUNIQUE DE L’ARCHEVECHE

|ON Excellence le délégué apostolique a reçu de Home 
une dépêche lui annonçant que le Saint-Père a bien 

voulu dispenser de l’abstinence pour la fête de saint Pierre et 
de saint Paul, qui tombe cette année un vendredi.

Il sera donc permis de faire gras vendredi prochain, 2!) de 
ce mois. Mais le samedi, veille de la solennité de cette fête, 
sera comme d’habitude un jour de jeûne et d’abstinence.

Par ordre de Mgr l'archevêque,
Emile Rot, chanoine,

Archevêché de Montréal, ) chane'li*.
le 23 juin IU96. [

LA PROCESSION

[’ETAIT grandiose, lors du passage de la procession du 
Saint-Sacrement, à l’Université Laval, dimanche der­
nier, 17 juin ! Comme manifestation de foi, on ne 

peut guère imaginer mieux. Son Excellence Mgr Sbarretti, le 
délégué apostolique, comme naguère Mgr Merry del Val, a dû 
être favorablement impressionné par cet imposant déploiement 
de pompes religieuses. Bien peu de villes, non seulement au 
Canada, mais dans le monde entier, peuvent de nos jours offrir 
pareille démonstration. Nous avons lieu d’en être glorieux et 
fiers.

Cinq paroisses seulement prenaient part à la procession dite 
de « Notre-Dame • : la Cathédrale, Sainte-Hélène, Saint-Pa­
trice, Saint-Jacques et Notre-Dame. Da.n» les autres paroisses 
de Montréal, Notre-Seigneur a aussi été porté triomphalement 
par les rues richement pavoisées. Mais c’est la paroisse-mère 
qui de droit devait surtout attirer l’attention. D’ailleurs, il
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avait été annoncé que, sur l’Invitation de Mgr l’archevêque, 
Son Excellence Mgr Sbaretti présiderait la cérémonie et por­
terait le Saint-Sacrement, et que Mgr Bruchési lui-même et 
•on auxiliaire, Mgr Racicot, seraient aussi présents. Cela 
explique que la procession de « Notre-Dame » devait être par­
ticulièrement brillante.

Il en fut ainsi.
*

* *

Le très beau portique de l'immense édifice qu'est l'Université 
Uval, au coin des rues Saint-Danis et Sainte-Catherine, se 
prête bien à une riche décoration On ne saurait trouver 
mieux, pour en faire un trêne-autel, que cette saillie qui fait 
jonction au sommet des deux escaliers tournants donnant accès 
à la galerie à colonnades de l'entrée.

Le long des vastes corniches et à l’orée des nombreuses 
lenêtres, des cordons enrubannés de couleurs voyantes, des 
lestons de verdure et des faisceaux de drapeaux variés cou­
raient, se déployaient ou faisaient saillie. Tout au haut, en 
plein centre, un agneau se détachait sur un fond de bannière. 
Un peu plus bas, sur soie blanche se dessinait un calice d'or 1 
Pas besoin d'inscriptions. Tout le monde comprenait ce qu'est 
cet agneau et ce qu’est ce calice. C’était sobre, mais c’était 
éloquent !

De gracieux enfants, tout enrubannés et munis de longues 
ailes, figuraient le long des escaliers tournants les légion s 
d’anges qui sans doute se penchaient de là-haut, pour sourire 
à Jésus qui allait passer ; et, sur la galerie qui domine la 
colonnade, des soldats en herbe, sortis des pacifiques casernes 
du Jardin de fEnfance des bonnes sœurs, se disposaient — 
avec une émotion visible — à présenter les armes au divin roi 
de l'Eucharistie..........

***

Mais il est 10.25 heures, voici le cortège qui débouche par
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la rue Sainte-Catherine. Ce sont des hommes de police d’abord, 
puis des enfants de chœur habillés de rouge sous le surplis 
blanc, puis des Sœurs de la Congrégation, puis des enfants, 
puis des Sœurs Grises : c'est la paroisse de la Cathédrale qui
passe.

Bientôt voici venir un groupe de militaires, placés en forme 
de croix mouvante, pomponnés de vert et suivant une ban­
nière irlandaise, puis ce sont encore des enfants en soutane 
rouge, puis un groupe de bannières représentant les quinze 
mystères du Rosaire, puis des sociétés de jeunes gens, puis 
des hommes sérieux et dignes. M. le curé de Saint-Patrice 
ferme la marche : c'est sa paroisse qui passe.

Une longue interruption coupe ensuite malheureusement le 
défilé. On s’inquiète dans les groupes et les » petits anges » 
s’agitent à leur place d’honneur. Il y aura eu quelque retard 
dans le mouvement du départ ?

Enfin Saint-Jacques arrive. Ce sont des congrégations d’en­
fants, de demoiselles, de dames, d’hommes, avec des bannières 
et marchant au son des hymnes ou des cantiques.

Un groupe de congréganistes — des hommes — sous la di­
rection d’un prêtre de Saint-Jacques, chante surtout avec 
vigueur un beau cantique au Saint-Sacrement 1

Saint-Jacques passe.
Voici Notre-Dame. Des jeunes filles qoi portent une jolie 

statue de Marie sur un trône enjolivé, des dames de la Sainte 
Famille, des dames de Sainte-Aune, des religieuses de la Con­
grégation l’air penché et recueillies, des garçonnets à la mine 
un peu distraite, puis un joli drapeau du pape I

Maintenant c’es*. la belle jeunesse qui défile : c’est le Mont 
Siint-Louis, c'en le Collège de Montréal, c’est le Collège 
Sainte-Marie, das jeunes gens qui pensent un peu aux vacan-
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ce* peut-être, mai* qui eont tout heureux ainsi de manifeeter 
leur foi.

Pui* c’eet le lour des homme* de la Congrégation de Ville- 
Marie. L’excellent IL Bàdard, de Saint-Sulpice, est avec eux.

Voici le chœur de Notre-Dame, les ecclésiastiques de Philo­
sophie et ceux de Théologie, qu’escortent, l’arme au bras, les 
soldats du 65e. Voici les diacres d'honneur en habits sacerdo­
taux, trente à quarante, voici le dais.

Tout le monde s’agenouille.
Mgr le délégué apostolique porte l’ostensoir. Immédiatement 

après le dais, s’avance Mgr Bruchési, en magna eappa, assisté 
de deux de ses chanoines, puis Mgr Raclcot assisté de deux 
prêtres. Puis, tout de suite, les juges et les membres du Bar­
reau. M. le Bâtonnier Mignault est là, ainsi que les juges 
Lacoste, Loranger, Taschereau, Robldoux, Curran, et une 
cinquantaine au moins de nos principaux avocats.

Tout ce monde s’est arrêté. Mgr Sbarretti monte à l’autel 
magnifique qu’on a installé sur les piliers de l’avant. Il dépose 
un moment l’ostensoir. Nos Seigneurs Bruchési et Raclcot ont 
pris place sur des prie-dieu. On chante le Tantum. Le délégué 
apostolique donne la bénédiction avec le Saint-Sacrement.

A ce moment les soldats du 65me présentent les armes. Les 
cloches de Saiut-Jacques sonnent à larges volées. Instinctive­
ment les indifférents eux-mêmes sontsilencieuxetles croyants, 
eemble-t il, prient mieux que d’habitude.

** s
Vraiment cette manifestation de foi catholique est consolante 

autant qu'imposante. L’attitude des nombreux représentants 
de la magistrature et du barreau surtout fait honneur à notre
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classe dirigeante. La foule est admirablement respectueuse. 
On sent que pour tous c’est quelque chose de grand qui 
s’opère.

En effet, c’est Dieu qui passe, le Dieu de l'Eucharistie, le 
Dieu de l’Evangile, le Dieu-Homme qui a dit le premier aux 
humains : Mitereor taper turbam. — J'ai pitié de la foule.

Je le répète, il y a peu de villes, môme au Canada, qui 
puissent donner un spectacle de foi aussi grandiose.

Un Témoin.

LES BIENS DE LA TERRE

IN fait encore chanter des messes pour les biens 
de la terre, surtout si la saison s’annonce mal ; 
mais on n’y assiste presque plus. Cependant la 

vue d’un peuple suppliant est tout-puissant auprès de 
Dieu.

Rappelons-nous la puissance de Dieu et les magnifi­
ques promesses qu’il nous a faites si nous lui sommes 
fidèles.

“ Si vous gardez mes commandements et que vous les 
exécutiez, je voue donnerai les pluies en leur temps et la 
terre donnera sa végétation et les arbres seront remplis 
de fruits.

“ La moisson ne sera pas encore battue que viendra la 
vendange et la vendange ne sera pas achevée quand il 
faudra semer.

“ Voue mangerez votre pain à satiété et vous habiterez 
la terre sans aucune crainte. Je donnerai la paix en vos 
contrées et vous dormirez sans que personne vous in­
quiète.

“ Je vous regarderai et vous ferai croître. Vous vous
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multiplierez et j’affermirai mo,-. alliance avec voue. Voua 
mangerez les fruits de la terre que vous aviez recueillis 
depuis longtemps, et les nouveaux survenant vous 
regretterez les vieux.

“ Je poserai mon tabernacle au milieu de vous et mon 
cœur ne voue rejettera point. Je marcherai parmi vous 
et je serai votre Dieu et vous serez mon peuple, dit le 
Seigneur tout-puissant. ”

Revenons donc aux pratiques de dévotion de nos pères 
qui noue ont laissé le superbe héritage que noue cultivons, 
«i nous voulons continuer à jouir de la paix, de la pros­
périté et du bonheur de nos nombreuses familles dans 
noi heureuses campagnes. Soyons reconnaissants envers 
le bon Dieu, qui seul, peut faire tourner à bien la ferti­
lité des terres. X. •,

____________ V

LÀ HIERARCHIE CATHOLIQUE

n* IMPRIMERIE vaticane vient de publier la Oerarchia 
Ufj rattoliea, hiérarchie catholique proprement dite, com­
posée du Souverain-Pontife, du Sacré-Collège des cardinaux, 
des patriarches, des archevêques et des évêques.

Pie X, glorieusement régnant, est le deux cent cinquante- 
huitième Souverain-Pontife depuis saint Pierre. Il est né à 
Riese, diocèse de Trêvise, le 2 juin 1835 ; élu le 4 août 1903, il 
fut couronné le 9 août de la môme année.

Le Sacré-Collège se compose A présent de cinquante-sept 
cardinaux, dont six de l’ordre des évêque», quarante-trois de 
celui des prêtre» et huit de l’ordre des diacre».

De ces cinquante-sept cardinaux, l’un, le cardinal Oreglia di 
San Stefano, fut créé par Pie IX, desalnte mémoire ; cinquante- 
deux le furent par Léon XIII, de sainte mémoire, et quatre 
par Sa Sainteté Pie X. Deux cardinaux créés par Pie X sont
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déjà mort* ; le cardinal Marcel Spiaola y Maeitre, archevêque 
de Séville, créé au dernier coniiatoire le 11 décembre, mort 
le 29 janvier de cette année, et Son Em. le cardinal Calleg.tri, 
évêque de Padoue.

Lee autres cardinaux décédée «oui le règne de Pie X sont au 
nombre de dix, savoir : LL BE. Sébastien Herrero y Espinosa 
de loi Monteros, de la Congrégation ne l’Oratoire, archevêque 
de Valence (Espagne) ; — Pierre-Jérémie Celesia, bénédictin, 
archevêque de Palerme; — Marius Mocenni, évêque de Sabi ne;
— Benoit Langénieux, archevêque de Reims ; — André Ajati ;
— Raphaël Pierrotti, dominicain ; —Pierre Lambert Goos- 
sens, archevêque de Malines (Belgique) ; — Adolphe Perraud, 
de la Congrégation de l’Oratoire, évêque d’Autun (Francei ; — 
Achille Manara, archevêque d'Ancône et évêque d’Umana ; — 
Guillaume-Joseph Labouré, archevêque de Rennes.

Dis cinquante-sept cardinaux, trente-quatre sont italiens et 
vingt-trois étrangers. Il y en a vmgt-neuf qui résident à Rome 
et sont considérés comme cardinaux de Curie, les autres rési­
dent au lieu respectif du siège de leur diocèse, en Italie et a 
l'étranger.

Parmi les cardinaux qui résident à Rome, il y a quatre 
étrangers, savoir : LL EE. Merry del Val, secrétaire d’Etat de 
Sa Sainteté, espagnol et né à Londres ; — Mathieu, né à 
Elnville (France); — Steinhuber, né à Uttlau, diocèse ds 
Passau (Bavière); — Vlvès y Tu‘o, né à Saint-An Ira de 
Llevaneras (Espagne).

Ensuite, vient dans la Oerarohia la liste des archevêjues et 
évêques rüiianit, au nombre de neuf cent trente neuf ; — titu­
laire», au nombre de trois cent quatre vingt-deux.

Puis vient la liste des abbayes et prôlatures nullius dùewios, 
des délégations, des vicariats, des préfectures apostoliques et 
des ordres religieux.
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PUENTE DE8 UNGUES ET LEUR ORIGINE COMMUNE
I__

Le philologue, Alfred Trombîtti vient de faire paraître, 
à Bologne, un livre où il tente d’établir, par la comparai­
son dea racines des mots, la parenté indéniable de tontes 
les langues parlées par l'homme sur tonte la surface du 
globe.

L’auteur a commencé par rechercher s’il était possible 
de rattacher les langues sémitiques (arabe, hébreu, assy­
rien, etc. ), aui langues indo-européennes (sanscrit, grec, 
latin, etc... ).

Dans ce bnt, il a fait une étude de l’ancien égyptien, 
du copte et des langues hamatiquee en général (langues 
berbère, bégia, danachil, somali, gai la ), et il retrouve, 
dans ces langues, des liens étroits avec celles du Nil, avec 
le bantou (Congo et Afrique Australe), le cafre, l’hotten- 
tot, etc. ). Puis, comparant toutes les langues hamitiques 
aux langues sémitiques, il constate la parenté évidente 
des deux groupes, fait qui avait, du reste, été déjà recon­
nu.

D’autre part, M. Trombetti découvrait, en même temps 
que d’autres philologues, une parenté certaine entre les 
langues indo-européennes et les langues dravidiennes 
(Inde méridionale, îles Andaman, Mélanésie, Australie, 
ouralo-àltaïques, turc, mongol), et les idiomes de l’Extrê­
me-Orient asiatique ; à ces derniers idiomes, il pouvait, 
ensuite rattacher, d’un '•-ôté, le groupe américain (kenal, 
apache, navajo, mohican, caraïbe, etc. ).

Enfin, entre la famille des langues hamito-sémitiques 
et la famille des langues européo-asiatico-américaines, 
M. Trombetti dresse, comme pont de jonction, les langues 
du Caucase géorgien, tcherkesse, etc., et le basque. 
Ayant établi ainsi des liens de parenté entre toutes les 
langues, l’auteur conclut à leur origine commune.
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UNE VOCATION ET UNE FONDATION AU SIECLE DE 
LOUIS XIV

H
NTRE des milliers d’autres, un volume vient de paraî­

tre, chez Lethieileux, à Paris, qui est bien fait pour 
consoler de certaines histoires hélas ! trop actuelles. 

C'est la vie de Claude-François Poullartdes Places, fondateur 
du séminaire et de la congrégation du Saint-Esprit, par le 
R. P. Henri Le Floch, supérieur du Séminaire Français à Rome.

Nous avons eu le plaisir de parcourir rapidement les pages 
instructives de ce bon livre,—très simple et très claire, comme 
tout ce qui est est bien français, — très édifiant et très sug- 
gessif, comme tout ce qu’est bien chrétien.

Avant la construction du Collège Canadien à Rome en 1888, 
les ecclésiastiques de notre pays, qui allaient parfaire leurs étu­
des dans la ville des papes, logaient d’ordinaire au Séminaire 
Français, à Santa Chiara. Plusieurs des distingués prélats qui 
sont maintenant à la tête des diocèses du Canada, ont ainsi 
vécu sons la direction des vénérée Pères de la Congrégation du 
Saint Esprit. C’est dire qu’il existe des liens de très digne 
amitié entre le Séminaire Français et notre Canada.

Et c’est pourquoi, entre autres raisons, nous croyons utile 
et de parfaite convenance de signaler le volume du R. P. Le
Floch à l’attention de nos lecteurs.

■ 1 , • ■«

* *

Le bruit ne fait pas de bien, a-t-on écrit, de même que, en 
général, le bien ne fait de pas bruit. Mais il est des hommes 
et des œuvres qui, semble-t-il, pour faire plus de bien devraient 
faire plus de bruit.

Certes, l’humilité des grands serviteurs de Dieu mérite d'être
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respectée ; mais de môme que la véritable humilité n’empêche 
pas qu’on doive prendre sa place à son rang, dans la société; de 
même aussi, les disciples les plus modestes des maîtres les plus 
humbles font un acte Intelligent et chrétien, quand ils nous 
mettent bien en vedette la figure de leurs grands disparus.

G’est ce q ue, pour notre instruction et pour notre édification, 
le R. P. Henri Le Floch a bien voulu faire en écrivant et en 
publiant la vie du fondateur de sa congrégation : Claude-Fran­
çois Poullart des Places.

Gomme l'indique le sous-titre, cette vie c’est l’histoire d’une 
vocation et d’une fondation au siècle de Louis XIV —un siècle, 
on le sait, qui fut fécond en vocations et particulièrement glo­
rieux en fondations.

»
* *

Le fondateur des Pères du Saint-Esprit ôtait né è Rennes le 
26 février 1679. 11 mourut le 12 octobre 1709. On voit que 
is vie n’a pas été longue. A peine trente ans ! Mais elle est 
bien remplie.

Nous ne ferons pas à l’auteur l’injustice de donner de son 
volume si documenté une analyse qui serait trop imparfaite. 
Nous tenons seulement à le féliciter du soin minutieux qu’il a 
fsit pour entasser les pièces justificatives qui sont comme la 
base de son travail et qu’il ajoute du reste en appendice à la fin 
de son livre.

Nous le louerons aussi de ne s’être pas borné à l’éloge de son 
héros — pour mérité qu’il fut I — mais d’avoir élargi son ca­
dre, selon la méthode des anciens, et de nous avoir, à propos 
d’un homme et d’une œuvre, donné une belle page de la vie 
d’un grand siècle.

... L’abbé Elis-J. Acclair.
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LA «ODE
parle peu maintenant 4’Alphonse Karr dont Ici 
Qutpe* piquèrent t»nt de choses et tant d’hom­
mes vers 1839.

Voici un petit entrefilet dû à cette plume acérée, mais 
souvent juste ; il s’agit de la mode. La chose est toujours 
actuelle, hélas !

Les femmes chrétiennes et sérieuses devraient se ran­
ger du côté du satirique, qui devient ici, d’ailleurs, un 
excellent moraliste.

“ Les femmes n’ont pas encore demandé des étoiles pour 
“ mettre dans leurs cheveux ; maie si on abaissait les 
** étoiles à la hauteur de la cime des peupliers, il leur en 
“ faudrait très certainement, ne fût-ce que “ pour être 
“ comme tout le monde ”, “ pour être propre ”,

“ Pour acheter de belles toilettes, il arrive souvent 
“ qu’on retranche un plat de la table du mari, un jouet 
“ aux enfants, un bout de chandelle aux domestiques. Si 
“ vous saviez quelle lésinerie, quelle avarice, quelle mi- 
“ sère président à la vie intérieure de beaucoup de cee 
“ belles dames éclatantes ! Que de lamentations sur les 
“ dépenses qu’entraîne l’éducation des enfants ! sur la 
“ cherté des vivres ! Comme ces pauvres maris ont dn 
“ mauvais café ! Comme on fait acheter de la viande de 
“ deuxième qualité ! Comme on traite le nécessaire de 
“ superflu, pour pouvoir traiter le superflu de nécessaire !

“ On achètera une robe dispendieuse. Si le mari dit 
“ un mot, on lui prouvera que c’est pour rien et qu’elle 
“ vaut bien plus ; “ qn’il faut être comme tout le monde

Le mari trouvera-t-il cette robe trop cher ? eh bien ! on 
“ n’ira plus dans le monde, on fermera sa porte, on vivra 
“ dans la retraite.

“ Et les larmes s’échappent, et les sanglots font explo- 
“ sion. Une belle robe est toujours bon marché, dit-on. 
“ Mais ce qui est vraiment horrible, c’est le prix du 
“ beurre ! Et ces légumes ! Marguerite n’a-t-elle pas payé, 
'* hier, un paquet de carottes cinq centimes ” !

•t‘3 . .. . ..t
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